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Urna Semper

« Je ne le savais pas encore qu’il n’y a pas d’innocence possible lorsqu’on est une jeune fille, car être une jeune fille c’est

être adressée, car être une jeune fille ça veut dire que tout ce que l’ont fait signifie toujours quelque chose qui, nous

dépasse et qu’il y aura toujours quelqu’un pour mal interpréter, ça veut dire ne pas pouvoir être pour soi. » 

Pour Britney - Louise Chennevière
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Solo déambulatoire pour l’espace public   
À partir de 12 ans  Durée 1h 
Jauge pressentie 50 personnes 

       

     

  
 

  
 

Écriture(s), jeu Jeanne Peylet-Frisch

Collaboration artistique Bronwyn Louw 

Dramaturgie  Carolina Rebolledo Vera 

Scénographie Marta Pasquetti

Production et diffusion Charlotte Cheveau

Administration Bérénice Marchesseau 

EN BREF
Expérience déambulatoire et immersive pour une
performeuse la nuit dans l'espace public. Un spectacle qui
brouille les frontières entre réel et imaginaire. On y parle de
fragilité, de jeunes filles et de voix. On y fait l’expérience
sensible d’un moment de mystère absolu.

DISTRIBUTION 
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Dans la continuité des précédentes créations, nous faisons l’hypothèse qu’exposer du fragile aux aléas du dehors, le fait

résonner plus intensément. C’est pourquoi nous voulons créer un dispositif immersif et fragile pour l’espace public. 

Enfant, je ne saurais dire combien de fois j’ai entendu ma mère nous répéter « ne pas faire exprès n'existe pas, il faut faire

attention ! ». Ce solo déambulatoire est né de l’envie de plonger le public au cœur d’un lieu où il s’agit de faire attention, un

observatoire de la fragilité, un jardin nocturne. Car faire attention, c’est un choix, une action volontaire. C’est politique !  

Le Jardin des proies est né d’un questionnement : si la fragilité est une part essentielle de notre humanité, pourquoi nous

met-elle si mal à l’aise ? Peut-être qu’exposer sa fragilité, se montrer fragile c’est dangereux. L’archétype de la jeune fille

dans nos histoires incarne cette fragilité évanescente qui met en danger : une innocence, une confiance naïve, une pureté

convoitée à capturer et à conserver. Des récits de figures jeunes filles se mèlent aux sons de la nuit. La déambulation

s'accompagne de leurs voix et leurs histoires à travers des monologues écrits pour le spectacle. 

La fragilité est une expérience physique, concrète et partagée. En travaillant sur une forme volontairement mystérieuse, un

lieu imaginaire dont on ne perçoit pas bien les contours, nous proposons au public de faire une expérience sensible et

collective de la fragilité. 

Le Jardin des proies est un lieu imaginaire, fascinant où l’on entre comme par magie. Comme tous les jardins il grouille de vies

et d’histoires, on peut s’y laisser aller tranquillement. Dans un jardin, on déambule, on flâne, on observe, on contemple. On y

devient sensibles. Le jardin est en même temps un endroit connu qui nous protège, et un lieu étrange où se lient réalité et

mondes imaginaires. N’est-ce pas tout au creux de son jardin qu’Alice tombe en pays des Merveilles ?  

NOTE D’INTENTION
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« Les choses ne sont pas du tout faites pour que les jeunes filles puissent
prendre, un plaisir sans conséquence, jamais, nulle part. »

 

Louise Chennevière























http://les-aimants.fr/
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